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DIRECTION DE L’ÉVALUATION,
DE LA PROSPECTIVE, 
ET DE LA PERFORMANCE 

CEDRE 2013 – Sciences en fi n de collège :

stabilité des acquis depuis six ans
En six ans (2007-2013), les performances en sciences des élèves de fi n de collège se révèlent 
globalement stables.
En sciences de la vie et de la Terre, le score moyen n’évolue pas de manière signifi cative. 
Il diminue en revanche de 5 points en physique-chimie.
Comme en 2007, les travaux pratiques sont bien réussis, gommant les différences liées
à l’origine sociale observées par ailleurs.
La performance des fi lles reste inférieure à celle des garçons mais l’écart de scores se resserre, 
passant de 6 points à 3 points sur la période.
Les élèves se montrent très intéressés par les sciences mais consacrent moins de temps 
au travail personnel qu’en 2007.

Anaïs Bret, Émilie Garcia et
Léa Roussel, DEPP B2

rience, établir une relation de cause à 
effet et conclure sur la validité d’une 
hypothèse ;
– manipuler et expérimenter : l’élève doit 
être capable de mettre en œuvre un proto-
cole, l’adapter ou proposer une modifi ca-
tion pour atteindre un objectif. Il doit éta-
blir un résultat, l’exprimer avec une unité 
adaptée et écarter une valeur erronée ;
– exprimer et exploiter des données : 

l’élève doit analyser des résultats issus 
de différents supports (tableaux, gra-
phiques…). Il doit être capable d’exprimer 
des résultats sous différentes formes.

Des performances 

globalement stables

Le score moyen est stable entre 2007 et 
2013 mais la distribution des scores se 
resserre légèrement. En fonction de leurs 
performances, les élèves sont répartis 
en six groupes de niveaux (FIGURE 1 

et encadré « MÉTHODOLOGIE » p. 4). Les 
compétences de chaque groupe sont 
décrites dans l’échelle de performances 
(FIGURE 2). Les seules différences signifi -
catives entre les deux années concernent 
la part des élèves dans le groupe de ni-
veau le plus élevé (groupe 5), en baisse 
de 2 points de pourcentage entre les 
deux périodes, tandis que la proportion 
d’élèves dans le groupe 3 augmente du 
même nombre de points (FIGURE 3).

 Le dispositif d’évaluation CEDRE (voir 

encadré « LE CEDRE »), mis en route en 
2003, a pour but d’évaluer et de mesurer 
tous les six ans l’évolution des compé-
tences des élèves, à des moments clés 
du cursus scolaire, notamment en fi n 
de collège. Pour les sciences, il s’appuie 
sur les programmes de physique-chimie 
et de sciences de la vie et de la Terre de 
l’ensemble du cursus au collège.
La particularité de CEDRE sciences, par 
rapport aux évaluations internationales 
et aux évaluations nationales d’autres 
pays, est la prise en compte des capaci-
tés expérimentales des élèves. En effet, 
l’évaluation comporte deux types de 
tâches : « papier-crayon » (QCM et ques-
tions ouvertes) et épreuves pratiques, 
passées par 30 % des élèves. Elle est 
composée d’items repris de l’évalua-
tion 2007 (103 items, soit environ 60 % 
du test) et 72 items nouveaux. Les com-
pétences évaluées sont au nombre de 
cinq, identiques à celles évaluées en 
2007 :
– montrer des connaissances : il s’agit 
pour l’élève de restituer ou reconnaître 
une notion, une défi nition, une loi… ;
– mobiliser des connaissances : l’élève 
doit mobiliser ses connaissances dans 
une situation décrite dans l’exercice ;
– mener une démarche scientifi que : 

l’élève doit formuler un problème. Il doit 
être capable de formuler une hypothèse. 
L’élève doit pouvoir proposer une expé-
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Si les performances globales en 
sciences restent stables, le score moyen 
en physique-chimie diminue toutefois 
de manière signifi cative entre 2007 et 
2013, passant de 250 à 245. Les élèves 
sont moins nombreux dans les hauts 
niveaux : la proportion d’élèves dans 
le groupe 4 passe de 15,2 % en 2007 à 
12,4 % en 2013 tandis qu’elle s’accroît 
dans le groupe 1 (11,7 % en 2007 contre 
13,9 % en 2013).

Des connaissances acquises 

mais diffi cilement utilisées

Le taux moyen de réussite à l’ensemble 
de l’évaluation est de 68 % (FIGURE 4).
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Lecture : en 2013, 30,8 % des élèves appartiennent au groupe de niveau 3 contre 28,8 % en 2007. Par le jeu des arrondis, les totaux des 
pourcentages peuvent être légèrement différents de 100.
Champ : collèges publics et privés sous contrat, France métropolitaine.

Source : MENESR DEPP

1 – Répartition (en %) des élèves par groupe de niveau en 2007 et en 2013 en sciences

2 – Échelle de performances 2013 en sciences

% d'élèves Échelle de performances 2013 en sciences

groupe 5
8,4 %

0 315 438
Les élèves du groupe 5 ont des connaissances très pointues. Leur raisonnement est complexe, rigoureux et pertinent.
La démarche scientifi que est ancrée dans leur raisonnement : ils sont capables de reconnaître l’hypothèse testée par une manipulation donnée, ils connaissent 
l’utilité d’une expérience témoin.
Les élèves savent utiliser un calcul pour justifi er une réponse.
Le dessin scientifi que est en partie maîtrisé. Ils représentent de manière ressemblante le réel, mais éprouvent encore des diffi cultés pour organiser leur dessin.

groupe 4
18,3 %

0 276 315
Les élèves du groupe 4 ont des connaissances très précises, même en ce qui concerne des sujets compliqués comme les transformations chimiques, la 
génétique…
Les élèves de ce groupe sont capables de mettre en relation un grand nombre de documents qui peuvent être complexes. Ils arrivent à traiter de nombreuses 
données et à les présenter de manière ordonnée et pertinente.
Ils choisissent les dispositifs expérimentaux (comportant une expérience témoin), nécessaires à la mise en évidence d’un processus.
Ils sont critiques face à une expérience et sont capables de la schématiser à partir d’un modèle.
Ces élèves peuvent rédiger des réponses pour expliquer et même justifi er. 

groupe 3
30,8 %

0 238 276
Les élèves du groupe 3 maîtrisent le vocabulaire scientifi que, dans les divers domaines rencontrés au collège. Ils exploitent, analysent un schéma (fonctionnel ou 
conventionnel), et le mettent en relation avec leurs connaissances. Ils croisent les informations issues de différents documents et trouvent la conclusion adéquate. 
Ils savent lire un graphique : détermination d’une valeur (même décimale) et d’un sens de variation, choix d’une courbe parmi plusieurs. Ils maîtrisent une chrono-
logie négative. À ce stade, ils montrent des capacités d’abstraction : utiliser des modèles, prévoir un résultat expérimental, appliquer une relation mathématique, 
comprendre les conditions expérimentales à partir d’un croquis de montage.

groupe 2
28,2 %

0 200 238
Les élèves du groupe 2 ont des connaissances plus abstraites, à condition qu’elles les concernent sur le plan personnel (reproduction) ou bien qu’elles aient été 
acquises récemment.
Ils peuvent extraire des informations apportées par un texte assez long, un tableau à double entrée, un graphique (avec deux courbes) et un diagramme (en bâtons 
ou circulaire).
C’est à partir de ce groupe que les élèves commencent à mener une démarche et à rédiger des réponses simples.
Ils établissent des relations de cause à effet, analysent des résultats simples, concrets. Ils savent conclure.
Ils sont sensibilisés aux questions liées à l’environnement.

groupe 1
12,3 %

0 162 200
Les élèves du groupe 1 sont capables de restituer ou de mobiliser des connaissances simples, à condition qu’elles soient en relation avec leur vécu ou reprises au 
long du cursus du collège.
Ils savent exploiter des schémas simples (schéma électrique par exemple) et lire l’évolution d’une grandeur d’un graphique.

groupe < 1
2,1 %

0 162

Les élèves du groupe inférieur à 1 sont capables de restituer des connaissances simples en relation avec le vécu. Ils font preuve de responsabilité face à leur santé.
Ils connaissent des gestes techniques très simples.

Lecture : la barre grisée symbolise l'étendue croissante de la maîtrise des compétences du groupe < 1 au groupe 5 et la partie rouge de la barre symbolise la plage de score du groupe. Les élèves du groupe 3 
représentent 30,8 % des élèves. L'élève le plus faible de ce groupe a un score de 238 points et le score du plus fort est de 276 points. Les élèves de ce groupe sont capables de réaliser les tâches du niveau 
des groupes < 1, 1, 2 et 3 (partie grisée) mais ils ont une probabilité faible de réussir les tâches spécifi ques aux groupes 4 et 5.
Champ : collèges publics et privés sous contrat, France métropolitaine.

Source : MENESR DEPP

score moyen écart-type
2007 250 50
2013 249 48
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1. Le Donné N., Rocher T. (2010), « Une meilleure 
mesure du contexte socio-éducatif des élèves et 
des écoles. Construction d’un indice de position 
sociale à partir des professions des parents », 
Éducation & formations, n° 79, p. 103-115, 
MENJVA-DEPP.

Les élèves sont plus compétents pour 
« Montrer des connaissances » et 
« Exprimer et exploiter des données ». 
Il est plus diffi cile pour eux d’utiliser des 
connaissances dans différentes situa-
tions (« Mobiliser des connaissances ») 
et de pratiquer une démarche scienti-
fi que (« Mener une démarche »).
Comme cela a été constamment observé 
dans les évaluations nationales et inter-
nationales, les élèves éprouvent des dif-
fi cultés pour rédiger des réponses. En 
effet, le taux de non-réponse aux ques-
tions ouvertes est de 24 % alors qu’il 
n’est que de 2 % pour les QCM.

Des performances liées

à l’origine sociale

À partir des professions de leurs parents, 
les élèves peuvent être caractérisés par 
un indice dit de position socio-scolaire 
(IPS), qui mesure la proximité au sys-

tème scolaire du milieu familial de l’en-
fant1. Pour les échantillons de 2007 et 
2013, la moyenne de l’IPS a été calculée 
pour chaque classe évaluée. On obtient 
ainsi une distribution de l’indice qu’on 
découpe en quatre groupes égaux (quar-
tiles), le premier ayant la valeur la plus 
faible. Pour chaque quartile, on calcule 
le score moyen en sciences obtenu par 
les élèves des classes correspondantes 
(FIGURE 5). L’analyse des scores moyens 
en sciences selon ces quatre groupes 
montre un lien très net entre le score 
des élèves et l’indice : plus celui-ci est 
élevé, meilleur est le score. Toutefois, les 
scores moyens en sciences par quartile 
restent stables et les écarts entre ceux-
ci n’évoluent pas entre 2007 et 2013.

Des épreuves pratiques

bien réussies

Quel que soit l’IPS moyen de la classe, 
en 2013, comme en 2007, le taux de 
réussite moyen aux épreuves pratiques 
est d’environ 70 %, comparable à celui 
observé pour l’ensemble des items com-
muns (FIGURE 6). Il dépend néanmoins 
de la nature de la tâche demandée aux 

3 – Répartition (en %), score moyen en sciences (SVT et physique-chimie) et répartition selon les groupes de niveaux en 2007 et en 2013

Année Répartition 
(en %) Score moyen Écart-type Groupe < 1 Groupe 1 Groupe 2 Groupe 3 Groupe 4 Groupe 5

Ensemble
2007 100,0 250 50 2,0 13,0 28,9 28,8 17,3 10,0
2013 100,0 249 48 2,1 12,3 28,2 30,8 18,3 8,4

Garçons
2007 49,2 253 53 2,2 13,0 26,8 27,3 18,4 12,3
2013 49,7 251 51 2,7 12,4 25,8 30,0 19,0 10,1

Filles
2007 50,8 247 46 1,8 13,0 30,9 30,3 16,2 7,7
2013 50,3 248 44 1,5 12,2 30,6 31,6 17,5 6,6

Élèves en retard
2007 31,3 225 41 3,7 24,5 38,3 22,4 8,7 2,3
2013 21,1 221 39 4,9 25,9 37,3 23,5 7,3 1,1

Élèves « à l'heure »
2007 68,7 261 50 1,2 7,8 24,6 31,7 21,2 13,5
2013 78,9 257 47 1,3 8,7 25,7 32,7 21,2 10,3

Lecture : les élèves « à l'heure » représentent 68,7 % des élèves enquêtés en 2007 et 78,9 % en 2013. Leur score a baissé (- 4 points) entre les deux cycles d'évaluation, passant de 261 à 257 ; 10,3 % d'entre eux 
appartiennent au groupe de niveau 5 en 2013 contre 13,5 % en 2007. Les évolutions signifi catives sont marquées en gras lorsqu'il s'agit d'une baisse et en gras et en rouge dans le cas d'une augmentation 
entre 2007 et 2013. Par le jeu des arrondis, les totaux des pourcentages en ligne peuvent être légèrement différents de 100.

Champ : collèges publics et privés sous contrat, France métropolitaine.

Source : MENESR DEPP

4 – Pourcentages de réussite par compétence pour chaque groupe en 2013

Groupe <1 Groupe 1 Groupe 2 Groupe 3 Groupe 4 Groupe 5 Ensemble
Ensemble des items communs 22,8 40,0 58,9 74,3 85,3 93,5 68,1
Montrer des connaissances 24,0 45,4 61,8 76,4 86,5 93,3 70,7
Mobiliser des connaissances 25,1 35,5 49,1 61,7 75,3 88,3 58,4
Mener une démarche 24,2 35,6 51,8 67,0 79,5 89,2 61,8
Exprimer et exploiter des données 21,4 39,4 60,7 76,9 87,6 95,3 69,9

Lecture : en 2013, le taux de réussite moyen à l'ensemble des items communs est de 68,1 %. Ce taux de réussite est de 40 % pour les 
élèves appartenant au groupe de niveau 1.
Champ : collèges publics et privés sous contrat, France métropolitaine.

Source : MENESR DEPP

5 – Score moyen en sciences selon l'indice

de position socio-scolaire moyen

de la classe en 2007 et en 2013

Indice moyen
de la classe Année Score 

moyen Écart-type

1er quartile
2007 232 48
2013 231 46

2e quartile
2007 248 47
2013 247 44

3e quartile
2007 259 50
2013 252 45

4e quartile
2007 268 49
2013 267 49

Lecture : en 2013, le score moyen des élèves appartenant au quart 
des classes les plus défavorisées (1er quartile) est stable par 
rapport à 2007.
Les évolutions signifi catives sont marquées en gras lorsqu’il 
s’agit d’une baisse entre 2007 et 2013.
Champ : collèges publics et privés sous contrat, France 
métropolitaine.

Source : MENESR DEPP
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Lecture : en 2013, le pourcentage moyen de réussite aux travaux 
pratiques des élèves appartenant au quart des classes les plus 
défavorisées (1er quartile) est stable par rapport à 2007.
Champ : collèges publics et privés sous contrat, France 
métropolitaine.

Source : MENESR DEPP

6 – Réussite aux items communs des épreuves 

pratiques en fonction de l’indice de position 

socio-scolaire moyen de la classe
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en savoir plus
_________

+ « Les compétences des élèves en sciences 
expérimentales en fi n de collège »,
Note d’Information, 11.06, MENJVA-DEPP,
janvier 2011.

+ « CEDRE 2013 - Grande stabilité en sciences en
fi n d’école depuis 2007 », Note d’Information, n° 27,
MENESR-DEPP,  juillet 2014.

_________

www.education.gouv.fr/statistiques

depp.documentation@education.gouv.fr

élèves. Lorsqu’il s’agit de la simple mise 
en œuvre d’un protocole expérimental 
(compétence « Manipuler et expérimen-
ter »), les taux de réussite sont élevés (de 
80 % à 95 %). En revanche, l’élaboration 
d’un protocole expérimental amène des 
taux de réussite beaucoup plus faibles 
(de 30 % à 50 %).

Plus de garçons que de fi lles 

en haut de l’échelle

Le score moyen des fi lles, comme celui 
des garçons, n’évolue pas signifi cati-
vement entre 2007 et 2013. Toutefois, 
les scores entre les deux sexes se rap-
prochent sur la période. L’écart, qui était 
de 6 points en 2007, n’est plus que de 
3 points en 2013 (FIGURE 3). Bien que 
la part des garçons dans le groupe de 
niveau 5 ait diminué de deux points de 
pourcentage entre 2007 et 2013, pas-
sant de 12,3 % à 10,1 %, ils sont encore 
29,1 % dans les groupes 4 et 5 contre 
24,1 % des fi lles.
En 2013, la majorité des élèves en retard 
(68,1 %) se situent dans les groupes de 
niveau inférieur ou égal à 2 alors qu’on 

Le cycle des évaluations disciplinaires réalisées sur échantillon (CEDRE) 
établit des bilans nationaux des acquis des élèves en fi n d’école et en fi n de 
collège. Il couvre les compétences des élèves dans la plupart des domaines 
disciplinaires en référence aux programmes. La présentation des résultats 
permet de situer les performances des élèves sur des échelles de niveau 
allant de la maîtrise pratiquement complète de ces compétences à une 
maîtrise bien moins assurée, voire très faible, de celles-ci. Renouvelées 
tous les six ans, ces évaluations permettent de répondre à la question de 
l’évolution du « niveau des élèves » au fi l du temps.

Le calendrier des évaluations-bilans

2003 : compétences générales (Note Évaluation, 04.09)
2004 : langues étrangères (Notes Évaluation, 05.08, 05.09 et 05.10)
2005 : attitudes à l’égard de la vie en société (Note Évaluation, 06.02)
2006 : histoire-géographie, éducation civique (Note d’Information, 07.45)
2007 : sciences expérimentales (Note d’Information, 11.06)
2008 : mathématiques (Note d’Information, 10.18)
2009 : reprise du cycle, compétences générales (Note d’Information, 10.22)
2010 : langues étrangères (Note d’Information, 12.05)
2012 : histoire-géographie, éducation civique (Note d’Information, 13.11)
2013 : sciences expérimentales

L’échantillonnage

La population visée est celle des élèves de troisième générale des collèges 
publics et privés sous contrat de France métropolitaine. L’enquête est 
réalisée en mai.
En 2013, des classes de troisième ont été sélectionnées aléatoirement 
en vue d’une représentativité nationale. Cela représente environ 10 000 
élèves répartis dans 399 classes. Une stratifi cation a été effectuée sur le 

secteur de l’établissement (public hors zone d’éducation prioritaire, zone 
d’éducation prioritaire et privé sous contrat). Les réponses de 8 654 élèves 
répartis dans 377 classes ont pu être analysées. 
Pour tenir compte de la non-réponse, les échantillons ont été redressés afi n 
d’assurer leur représentativité selon le secteur, le sexe et le retard scolaire.
Dans chaque classe, 8 élèves ont partagé leur temps de passation entre 
épreuves écrites et épreuves pratiques.

La construction de l’échelle de performances

L’échelle de performances a été élaborée en utilisant les modèles de réponse 
à l’item. Le score moyen en sciences expérimentales, correspondant à la 
performance moyenne des élèves de l’échantillon de 2007, a été fi xé par 
construction à 250 et l’écart-type à 50. Cela implique qu’environ deux tiers 
des élèves ont un score compris entre 200 et 300. Mais cette échelle, comme 
celle de l’enquête PISA, n’a aucune valeur normative et, en particulier, 
la moyenne de 250 ne constitue en rien un seuil qui correspondrait à des 
compétences minimales à atteindre.
Sur la base de constats fréquemment établis dans les différentes 
évaluations antérieures de la DEPP, qui montrent que 15 % des élèves 
peuvent être considérés en diffi culté en fi n de scolarité obligatoire, la partie 
la plus basse de l’échelle est constituée des scores obtenus par les 15 % 
d’élèves ayant les résultats les plus faibles. À l’opposé, la partie supérieure, 
constituée des scores les plus élevés, rassemble 10 % des élèves. Entre 
ces deux niveaux, l’échelle a été scindée en trois parties d’amplitudes de 
scores égales correspondant à trois groupes intermédiaires.
Les modèles de réponse à l’item ont l’avantage de positionner sur la 
même échelle les scores des élèves et les diffi cultés des items. Cette 
correspondance permet de caractériser les compétences maîtrisées par 
chacun des groupes d’élèves.

LE CYCLE DES ÉVALUATIONS DISCIPLINAIRES RÉALISÉES SUR ÉCHANTILLON (CEDRE)

y retrouve seulement 35,7 % des élèves 
« à l’heure ». Par ailleurs, le score moyen 
de ces derniers (dont l’effectif augmente 
de 10 points de pourcentage entre 2007 
et 2013) accuse une baisse signifi cative 
(- 4 points) sur cette période, passant de 
261 à 257.

Intérêt pour les sciences

au collège, implication

en baisse à l’extérieur

En réponse au questionnaire accompa-
gnant l’évaluation, une grande majorité 
des élèves (88 %) approuvent l’idée que 
« l’enseignement des sciences est im-
portant pour comprendre le monde qui 
nous entoure ». Trois sur quatre disent 
être intéressés par ce qu’ils font en 
sciences mais un quart d’entre eux esti-
ment que les matières scientifi ques sont 
trop diffi ciles. Enfi n, un tiers des élèves 
aimeraient exercer une profession dans 
le domaine scientifi que. Cependant, cet 
intérêt pour les sciences ne se concré-
tise pas dans le temps que les élèves y 
consacrent. Ainsi, en dehors des cours, 
le temps de travail personnel a diminué 

par rapport à 2007. En effet, en 2013, 
27,9 % des élèves travaillent moins de 
15 minutes par semaine en SVT comme 
en physique-chimie, alors qu’ils étaient 
22,6 %, en 2007. En 2013, 12,9 % des 
élèves travaillent plus de 30 minutes 
par semaine dans chaque discipline. En 
2007, ils étaient plus nombreux : 17,7 %.
Bien que la majorité des élèves se dé-
clarent intéressés par les sciences, seu-
lement 43,4 % d’entre eux aiment visiter 
des musées ou des expositions scienti-
fi ques et 30,4 % lire des livres ou des re-
vues scientifi ques. Malgré le développe-
ment du numérique, ils sont seulement 
31,3 % à aimer chercher des informa-
tions scientifi ques sur Internet. 



<<
  /ASCII85EncodePages false
  /AllowTransparency false
  /AutoPositionEPSFiles true
  /AutoRotatePages /None
  /Binding /Left
  /CalGrayProfile (Dot Gain 20%)
  /CalRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CalCMYKProfile (U.S. Web Coated \050SWOP\051 v2)
  /sRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CannotEmbedFontPolicy /Error
  /CompatibilityLevel 1.4
  /CompressObjects /Tags
  /CompressPages true
  /ConvertImagesToIndexed true
  /PassThroughJPEGImages true
  /CreateJobTicket false
  /DefaultRenderingIntent /Default
  /DetectBlends true
  /DetectCurves 0.0000
  /ColorConversionStrategy /CMYK
  /DoThumbnails false
  /EmbedAllFonts true
  /EmbedOpenType false
  /ParseICCProfilesInComments true
  /EmbedJobOptions true
  /DSCReportingLevel 0
  /EmitDSCWarnings false
  /EndPage -1
  /ImageMemory 1048576
  /LockDistillerParams false
  /MaxSubsetPct 100
  /Optimize true
  /OPM 1
  /ParseDSCComments true
  /ParseDSCCommentsForDocInfo true
  /PreserveCopyPage true
  /PreserveDICMYKValues true
  /PreserveEPSInfo true
  /PreserveFlatness true
  /PreserveHalftoneInfo false
  /PreserveOPIComments true
  /PreserveOverprintSettings true
  /StartPage 1
  /SubsetFonts true
  /TransferFunctionInfo /Apply
  /UCRandBGInfo /Preserve
  /UsePrologue false
  /ColorSettingsFile ()
  /AlwaysEmbed [ true
  ]
  /NeverEmbed [ true
  ]
  /AntiAliasColorImages false
  /CropColorImages true
  /ColorImageMinResolution 300
  /ColorImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleColorImages true
  /ColorImageDownsampleType /Bicubic
  /ColorImageResolution 300
  /ColorImageDepth -1
  /ColorImageMinDownsampleDepth 1
  /ColorImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeColorImages true
  /ColorImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterColorImages true
  /ColorImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /ColorACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /ColorImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000ColorACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000ColorImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasGrayImages false
  /CropGrayImages true
  /GrayImageMinResolution 300
  /GrayImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleGrayImages true
  /GrayImageDownsampleType /Bicubic
  /GrayImageResolution 300
  /GrayImageDepth -1
  /GrayImageMinDownsampleDepth 2
  /GrayImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeGrayImages true
  /GrayImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterGrayImages true
  /GrayImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /GrayACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /GrayImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000GrayACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000GrayImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasMonoImages false
  /CropMonoImages true
  /MonoImageMinResolution 1200
  /MonoImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleMonoImages true
  /MonoImageDownsampleType /Bicubic
  /MonoImageResolution 1200
  /MonoImageDepth -1
  /MonoImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeMonoImages true
  /MonoImageFilter /CCITTFaxEncode
  /MonoImageDict <<
    /K -1
  >>
  /AllowPSXObjects false
  /CheckCompliance [
    /None
  ]
  /PDFX1aCheck false
  /PDFX3Check false
  /PDFXCompliantPDFOnly false
  /PDFXNoTrimBoxError true
  /PDFXTrimBoxToMediaBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXSetBleedBoxToMediaBox true
  /PDFXBleedBoxToTrimBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXOutputIntentProfile ()
  /PDFXOutputConditionIdentifier ()
  /PDFXOutputCondition ()
  /PDFXRegistryName ()
  /PDFXTrapped /False

  /CreateJDFFile false
  /Description <<

    /BGR <>
    /CHS <FEFF4f7f75288fd94e9b8bbe5b9a521b5efa7684002000410064006f006200650020005000440046002065876863900275284e8e9ad88d2891cf76845370524d53705237300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c676562535f00521b5efa768400200050004400460020658768633002>
    /CHT <FEFF4f7f752890194e9b8a2d7f6e5efa7acb7684002000410064006f006200650020005000440046002065874ef69069752865bc9ad854c18cea76845370524d5370523786557406300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c4f86958b555f5df25efa7acb76840020005000440046002065874ef63002>
    /CZE <>
    /DAN <>
    /DEU <>
    /ESP <>
    /ETI <>
    /FRA <>
    /GRE <>

    /HRV (Za stvaranje Adobe PDF dokumenata najpogodnijih za visokokvalitetni ispis prije tiskanja koristite ove postavke.  Stvoreni PDF dokumenti mogu se otvoriti Acrobat i Adobe Reader 5.0 i kasnijim verzijama.)
    /HUN <>
    /ITA <>
    /JPN <FEFF9ad854c18cea306a30d730ea30d730ec30b951fa529b7528002000410064006f0062006500200050004400460020658766f8306e4f5c6210306b4f7f75283057307e305930023053306e8a2d5b9a30674f5c62103055308c305f0020005000440046002030d530a130a430eb306f3001004100630072006f0062006100740020304a30883073002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee5964d3067958b304f30533068304c3067304d307e305930023053306e8a2d5b9a306b306f30d530a930f330c8306e57cb30818fbc307f304c5fc59808306730593002>
    /KOR <FEFFc7740020c124c815c7440020c0acc6a9d558c5ec0020ace0d488c9c80020c2dcd5d80020c778c1c4c5d00020ac00c7a50020c801d569d55c002000410064006f0062006500200050004400460020bb38c11cb97c0020c791c131d569b2c8b2e4002e0020c774b807ac8c0020c791c131b41c00200050004400460020bb38c11cb2940020004100630072006f0062006100740020bc0f002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e00300020c774c0c1c5d0c11c0020c5f40020c2180020c788c2b5b2c8b2e4002e>
    /LTH <>
    /LVI <>
    /NLD (Gebruik deze instellingen om Adobe PDF-documenten te maken die zijn geoptimaliseerd voor prepress-afdrukken van hoge kwaliteit. De gemaakte PDF-documenten kunnen worden geopend met Acrobat en Adobe Reader 5.0 en hoger.)
    /NOR <>
    /POL <>
    /PTB <>
    /RUM <>
    /RUS <>
    /SKY <>
    /SLV <>
    /SUO <>
    /SVE <>
    /TUR <>
    /UKR <>
    /ENU (Use these settings to create Adobe PDF documents best suited for high-quality prepress printing.  Created PDF documents can be opened with Acrobat and Adobe Reader 5.0 and later.)
  >>
  /Namespace [
    (Adobe)
    (Common)
    (1.0)
  ]
  /OtherNamespaces [
    <<
      /AsReaderSpreads false
      /CropImagesToFrames true
      /ErrorControl /WarnAndContinue
      /FlattenerIgnoreSpreadOverrides false
      /IncludeGuidesGrids false
      /IncludeNonPrinting false
      /IncludeSlug false
      /Namespace [
        (Adobe)
        (InDesign)
        (4.0)
      ]
      /OmitPlacedBitmaps false
      /OmitPlacedEPS false
      /OmitPlacedPDF false
      /SimulateOverprint /Legacy
    >>
    <<
      /AddBleedMarks false
      /AddColorBars false
      /AddCropMarks false
      /AddPageInfo false
      /AddRegMarks false
      /ConvertColors /ConvertToCMYK
      /DestinationProfileName ()
      /DestinationProfileSelector /DocumentCMYK
      /Downsample16BitImages true
      /FlattenerPreset <<
        /PresetSelector /MediumResolution
      >>
      /FormElements false
      /GenerateStructure false
      /IncludeBookmarks false
      /IncludeHyperlinks false
      /IncludeInteractive false
      /IncludeLayers false
      /IncludeProfiles false
      /MultimediaHandling /UseObjectSettings
      /Namespace [
        (Adobe)
        (CreativeSuite)
        (2.0)
      ]
      /PDFXOutputIntentProfileSelector /DocumentCMYK
      /PreserveEditing true
      /UntaggedCMYKHandling /LeaveUntagged
      /UntaggedRGBHandling /UseDocumentProfile
      /UseDocumentBleed false
    >>
  ]
>> setdistillerparams
<<
  /HWResolution [2400 2400]
  /PageSize [612.000 792.000]
>> setpagedevice


